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  C'est à un regard sur le passé que nous convie 
Yvon RANNOU " VIENNE CHANTE ET 

DANSE " spectacle organisé et vécu par les 
membres de LM VISION ancêtre du LMCV. 
C'était une autre époque où les distractions en 
tous genres prenaient le pas sur le cinéma : ré-
alisé en mars 1998, LM Vision avait 7 ans. Ce 
film a bénéficié d'un montage sérieux d'Yvon, il 

paraît un peu long pour ceux qui n'ont pas 
connu cette époque, la qualité des images  
souffre des conditions de tournage : SVHS. 
Mais c'est un souvenir exceptionnel qui ne nous 
laisse pas insensibles. 
  Une occasion pour G.R. de faire un peu d'his-

toire : l'entrée de LM Vision à l'union régionale 
avec 100 adhérents s'il vous plait et le rôle de  
S.M. pour en faire un "vrai" club de cinéma. 
Serge se souvient de l'ancienne salle du Kursaal 

et des difficultés qu'il a rencontré pour prendre  
le virage "cinéma" ce qui ne s'est pas fait sans 
quelques dégâts... Merci à Yvon pour cette ré-
trospective qui dans tous les cas reste une page 
d'histoire.  
 
  Il y a des destinées plus où moins 
"fréquentables" celle qui sépare les Peuls des 
Dogons n'a pas débouché sur un conflit mais 
plutôt sur un compromis où chacun a trouvé sa 
place. Jean-Marie DESRY nous invite à décou-
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vrir "BISMILLA", une étude comparative entre 
deux tribus  singulières : les Peuls fiers et arro-
gants et les Dogons moins nombreux mais tra-

vailleurs et obstinés dans leurs traditions. Film 
réalisé il y a 15 ans entre le Sénégal et le Mali 
qui prend aujourd'hui une valeur historique face 
à la situation dramatique du Mali. Les images 
sont magnifiques, je pense en particulier à ces  
contre-jours et à cette lumière qui baigne le 
fleuve aux berges pleines de vie. Dommage 
qu'une carte des lieux ne nous permette pas de 
mieux les situer. 
  B.S. insiste sur l'intérêt du montage en parallè-
le entre les deux communautés qui devient le 

cœur du sujet au delà du voyage proprement dit. 
Le commentaire complète l'image en lui don-
nant un sens. S.M. souligne l'évolution des films 
de voyage, les images ne suffisent plus, il faut 
les justifier, ce que l'on retrouve bien ici avec 
cette immersion dans le vie locale. Jean-Marie 
nous explique la difficulté qu'il a rencontré pour 
écrire l'histoire de ces peuples qu'il nous dépeint 

aujourd'hui. La bande son est authentique, elle 
renforce les images. Je trouve dans ce film une 
certaine naïveté qui associée au naturel apporte 

beaucoup de fraicheur et de vérité.  
 
  Quelle chance de retrouver Roger OLIVY no-
tre mentor des scénarii animés. En voilà un qui 
n'échappe pas à la règle "CONTRITION" : 
court, 4 minutes, mais controversé. Encore que 

ses qualités ne sont pas mises en cause... d'au-
cuns le voudraient plus court, pour ma part je 
pense qu'une certaine lenteur convient parfaite-
ment au sujet... qui donc se précipite pour 
avouer ses fautes ? Le jeu des acteurs est excel-
lent en particulier le curé plus vrai que nature !  
 J'ai ressenti quelques difficultés à comprendre 
les premières répliques du pénitent... peut-être 
l'âge ! B.S. trouve que les images "assombries" 
ont perdu en qualité. Il propose des solutions 
qui m'échappent totalement... laissons l'auteur 
en tirer le meilleur profit. C.H. qui connaissait 

l'histoire, la trouvait ici amputée de quelque 
"descendance..." de quoi satisfaire ceux qui 
voulaient la raccourcir ! J'en reste à un bon 
équilibre, tout au plus la compréhension des  
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dialogues est-elle importante pour libérer l'ima-
ge et ne pas sortir du sujet. C'est un problème 
classique qui souvent échappe à l'auteur d'un 
scénario qui "sait" ce qu'il veut dire !  
  Mais Roger nous réserve une surprise avec cet-
te version flamande, où là je vous jure on a tout 
compris ! Les acteurs pourtant franchouillards 

s'expriment avec un naturel désarmant. Mais 
comment Roger s'y est-il pris ? Il a utilisé un 
soft particulièrement efficace : CAPELLO TV 
qui prend en compte les mouvements des lèvres 
pour caler le texte nouveau. Je ne vais pas tout 
vous dire, l'auteur le fait bien mieux que moi, 
mais le résultat est bluffant. Mieux on pourrait 

l'utiliser pour rattraper un texte ou une diction 
loupée sans changer de langue de quoi faire rê-
ver. Merci Roger de nous avoir fait découvrir 
une solution qui ouvre des horizons même aux 
non frontaliers.  
 
  Il en est des œuvres comme des évènements, il 
y a ceux qui nous marquent et qu'on ne peut ou-
blier. C'est le cas des "ÉQUIPAGES 
ADAMS"  de Jean-Marie  
DESRY et Bertin STERCKMAN que nous 
avons plaisir à revoir ce matin. Centre de re-
dressement, accueil d'une certaine détresse et 
pourtant c'est une bouffée d'espoir qui ressort de 
cette famille reconstituée autour des équipages 
Adams. Ce sont des enfants, adolescents, mais 
ce sont nos enfants dit François avec conviction. 
A l'image des chiens de traineaux, ils ont leurs 

caractères souvent bien trempés. il faut les gui-
der, sans concession mais avec amour ce qui 
n'est pas si simple devant des êtres aussi dérou-

tants, marqués par la vie et psychologiquement 
instables. Nous ne sommes plus dans un décor 
splendide mais  nous pénétrons les âmes avec 
leurs fragilités mais aussi leurs exigences. On 
ne peut que s'émerveiller du travail des éduca-
teurs et des résultats obtenus. Voila ce que le 
film nous montre avec une grande sensibilité et 
un réalisme poignant. Les images parlent d'elles 

même, tournées en deux saisons, elles nous per-
mettent de découvrir des paysages contrastés et 
l'attitude différente des résidents, plus complexe 
quand les tâches quotidiennes s'imposent sans 
être toujours acceptées. Jean-Marie parle de 
technique d'éducation dans un transfert des res-
ponsabilités et la mise en place d'un parrainage 

qui répartit les rôles. 
  J.C. se félicite de découvrir de tels établisse-
ments hélas trop peu nombreux. A.D. compare 
la hiérarchie chez les jeunes à celle qui règne 
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chez les chiens. Bertin nous parle des difficultés 
au niveau de l'encadrement et d'une certaine las-
situde qui explique l'évolution actuelle. Aujour-
d'hui la partie éducative a été abandonnée, seule 

demeure l'activité touristique. Peut-on leur re-
procher ? 
  Tout est bon dans ce film, au delà du fond, la 
forme est particulièrement réussie : des images 
magnifiques, des gros plans saisissants acceptés 
par les jeunes grâce à une présence participative 
jamais insistante. Un film au succès retentissant 
largement mérité. 
 
  "LE TOUR DE FRANCE EN UNE HEURE", 
c'est le pari fou de Jean-Luc HOUDRET ... en-

fin pas si fou quand il nous explique que c'est 
une compétition organisée par le LIONS-CLUB 
simultanément dans les différentes régions fran-
çaises. Des jeunes en vélo pour la bonne cause. 
De belles images originales, en particulier dans 
le rétroviseur, nous permettent de suivre les cy-

clistes qui ne ménagent pas leurs efforts. 

  J-M.D. : des images intéressantes pour un pre-
mier film. A.D. les trouve un peu pixellisées. 

Un film "tourné à l'occasion de.." comme nous 
souhaitons en voir davantage le samedi matin... 
c'est le programmeur qui vous le dit. 
 
 
     Jean Mahon 
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A l’occasion de la projection du film « Vienne chante et danse », Yvon nous propose à partir de 
ses archives de voir un bulletin du club de cette époque. Un bain de jouvence pour certains, une 
découverte des activités du club pour d’autres… 
            Dominique 
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